
 
 
 
 
 

DETERMINES : ON LACHE RIEN ! 
 
C’est en clair ce qu’affichent les cheminots, les agents de la RATP, les électriciens et 
gaziers, les enseignants, les personnels de la Comédie Française, les personnels des 
raffineries… 
 
Aujourd’hui, de nouvelles assemblées générales vont se tenir, dont nous disions 
depuis longtemps qu’elles étaient l’ancrage de la grève reconductible. Nous avions 
raison de faire confiance aux débats, à l’information, aux prises de décisions, à la 
qualité d’analyses et d’engagement des travailleurs. 
 
Aujourd’hui, le mouvement syndical indépendant et revendicatif fait la 
démonstration qu’il est en capacité de gagner sur des revendications claires et sur 
l’obligation d’obtenir le retrait du projet Macron-Philippe. 
 
C’est la force et la légitimité des assemblées générales qui le permettent. 
 
Les médias, alors qu’ils sembleraient il y a quelques jours, plutôt soutenir les 
analyses syndicales sur la contre-réforme, font volte-face en considérant, aujourd’hui, 
que la seule chose qui vaille est de revenir sur l’âge pivot des 64 ans. 
 

Cet élément est certes important et nous ne sommes pas d’accord avec une nouvelle 
mesure d’allongement qui conduirait non seulement pour beaucoup à finir leurs 
carrières dans des conditions de pénibilité extrême mais également pour beaucoup 
avec de nouvelles baisses des retraites. 
 
Mais là où la communication gouvernementale est dangereuse, c’est bien sur le fait 
qu’en agitant le « chiffon rouge » de l’âge pivot, il veut faire oublier la retraite 
universelle par points qui, à terme casse la répartition, supprime les 42 régimes de 
retraites dont les régimes spéciaux et le code des pensions civiles et militaires et fait 
perdre des centaines d’euros à terme, pour des millions de salariés. 
 
Quelqu’un peut-il dire le contraire alors que la « fameuse simulation » a fait « chou 
blanc » pour les quelques cas cités et que rien n’est à l’ordre du jour dans la poursuite 
de leur « pseudo concertation » ? 
 
On parle beaucoup de la pénibilité ! Alors chiche, la concertation s’engage sur 
l’amélioration des statuts et des conventions collectives existants. 
 
Que le gouvernement veuille donner des gages à la CFDT sur des éléments qui 
engagent celle-ci dans un projet de société qui ressemble bougrement à la sociale 
démocratie chrétienne, ça le regarde. Qu’il nous prenne pour des « garennes de 3 
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mois » alors là, c’est notre affaire et celle de tous ceux qui sont en grève, qui se 
réunissent en assemblées générales et qui à chaque fois qu’ils s’expriment annoncent 
clairement la couleur : 

 
RETRAIT DU PROJET MACRON-PHILIPPE ! 

 
Cette période de « fêtes » a été marquée par la poursuite de la mobilisation avec la 
grève reconductible particulièrement chez les cheminots et à la RATP, mais 
également par des manifestations notamment à Paris qui ont regroupées à chaque 
fois plus de 10 000 personnes qui scandaient : On ne lâche rien ! 
 
L’URIF FO ne se fait aucune illusion sur « la concertation » du 7 janvier avec le 
Premier Ministre – Nous en sortirons comme nous y serons rentrés. 
 
Ainsi, ce gouvernement porte la lourde responsabilité de la poursuite de la grève et 
de toutes les conséquences pour les Français mais aussi pour tous les agents des 
services publics qui en arrêtant leur travail perdent leurs salaires mais qui affirment 
chaque jour qu’ils se battent pour tous en maintenant les 42 régimes existants et 
qu’ils contribuent ainsi à ce que toutes les retraites ne soient pas dégradées. Ils font 
leur également la formule des personnels de l’Opéra « Nous ne serons pas la 1ère 
génération à sacrifier la prochaine ». 
 
Toutes ces raisons conduisent l’URIF FO à appeler toutes ses structures à poursuivre 
la tenue d’assemblées générales qui décideront de l’amplification de la grève dans 
tous les secteurs du public comme du privé. 
 
Elles prépareront la manifestation régionale du 9 janvier 2020 qui sera un nouveau 
moment de soutien à tous ceux qui sont en grève et qui permet d’ancrer celle-ci dans 
le temps. 
 

Alors, tous le 9 janvier entre République et St Augustin. 
Départ de la manifestation 13H30 

ON LACHE RIEN ! 
 
Une circulaire d’organisation vous sera adressée dès demain matin. Réservez les cars 
en nombre. 
 

 
Paris, le 6 janvier 2020 

 
Nous rappelons que la caisse de grève organisée par l'UD de Paris est bien évidemment 
toujours en mesure d'accueillir votre participation à la solidarité avec des camarades qui en 
sont à leur 30ème jour de grève. 
 
Alors, à vos chéquiers ! A l'ordre de UD FO Paris - mention au dos « Caisse de grève ». 
 
Merci par avance pour les camarades qui souffrent !  


